
SIX FOURS 

Samedi 20 111a1 à 17 h. 30 au Cent~e culturel 
1 

... DE LA BRETAGNE 
Conférence de M. SIMON 

LA C10,NFEREN CE 
Il n ·est pas néce ssa ir e de pr e­

senter M. Simon, insp ect eur dé­
par temental de l'Educ ation nat io­
n a le , à la popul at ion six-fourn a i­
se. Pend a.nt plu sieur s Mlllées_ li 
fut le « grand .patron » des eta ­
bli ssements scolair es de cet te cir­
conscription. 

Notr e con férencier fi t un e par­
t ie de sa carr ière en Bret ag ne. Ce 
n' est donc pas en Beton ch ant ant 
sa terre nat ale, m a,ls en obs er va­
t eu r attenti f et luc ide qu e M. s1. 
mon évoquera cet te pro vince de 
Fr ance . . 

II ne s 'agir a pa-s non plu s d 'une 
leçon de géogr aphi e. Cert es_ le 
sol , les culture s, la pêche ... se­
ron t évoqué s, mals dans la me­
sure où Ils permet t ront un e a,p. 
pro che pour une étud e plu s par ­
ticu lièrement hum aine : le ca ­
ractèr e bret on . Que n 'a -t -on pa s 
dit ou ent endu à ce suj et ? Rail­
leri es à propo s de leur prét endu 
analp ha bét ism e. Il con viendr ait de 
précise r qu e le Bre to n n ·est. _pas 
ana lph ab ète mais qu 'il sa l_t ecrl ­
r e depui s peu ... C'est, pe ut -e tr e, la 
ra ison qui fai t qu 'en Bret agn e 
un e par ole est encore un e parole. 
Po in ts pa rt iculi ers. don c . non 
évoq ués hab itu ellem ent . 

L' aspect folklor iqu e sera égale ­
me nt tr a ité : la race, les !an­
gues . les cost um s. coiff es. colle­
re t tes... Plu s qu e to u t autr e, la 
Br eta gn e est te rre de légend es et 
de tract at ions. 

L'EXPOSITlldN 
Par a l!élem e11t à cet te co11féren . 

ce un e t rès belle exposit ion sera 
oliveit e au pu bli c dés 16 h . ::io. 

On pourr a la vis iter égal emen t dl­
m anche ma t in de 10 h . à 12 h. 

Cet te expo sition pr ésente ra des 
meubles t ypiquement breton s, lit 
clos du XVIIe si ·c1e, sculptur es 
et porte s d 'armc;>lres du XVIll e, 
des cen ta ine s de gravu res, de 11-
tllo graph ies, de la corr espond an­
ce t rès an cienne . Le visi teur to ur­
n era ai nsi une page in édite de 
l'h istoire de Bret agn e : 11 app ren­
dra par exemple qu e Cadet-Rous­
sell e a b ien exlct é, com me nt Sur ­
couf le corsair e, fut fai t baron 
de Bols-Gri s, etc... Nous tenons à 
soul igner qu 'un e telle expo sition 
n 'a été po ssible qu 'avec la tr ès 
pr écieu se coll abor at ion de M . 
Loïc Bob ichon . M . Bob lch on , pr o­
fe sseu r honor aire d'Histo ire de 
!'Ar t, Bret on de vieille sou che 
(son ari ée-grand-père étai t l 'oncle 
de Chat eaub ria nd) a bien voul u 
me t tr e ses colle ct ions et ses do cu ­
m ent s à la disp ositi r,n du Cen t re 
CUltw·el de Sicié. 

Nou s comptons don c sur un pu . 
blic no m br eux . En trée . grat1,1lte, 

··même pom· les non -adh erents au 
Centre . Soyez exac ts , s 'il vou s 
pl ai t : same di 20 m ai à 17 h . 30 
té s pr écises. 

NECROLOGIE 
~1. le docteu r Bapti ste. ma lre de 

S1x-Fours • la Plage et la mun icipalitc 
doulour eusemen t touchés pa1· le <.ltlces 
de leur · es tlnlé collègue Jean Uul rau­
denc. conseiller muni cipal, im·l ten t la 
population à s 'associer à ce deuil. 
Les obsèques auron t lieu ce soir a 
JG heures. Le cor tège se formera de­
vant l'église. 


